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Un p'tit voyage aux
Etats qui a failli lui
coûter une fortune
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Il y a 50 ans,toute
la famille Otis
dérivait... dans une
chambre a coucher!

 
   
(T66e jour de l’année)

Orages: 27 - 12
Lever du soleil: 4h58
Coucher du soleil: 20h37
Demain: averses

La colère aronde contre Edwards
[I Son appui surprise à Kim Campbell laisse des plaies chez ses partisans et ceux de Jean Charest
 

Huguette YOUNG Ottawa (PC)
 

en revenant pas de la delec-
tion de Jim Edwards au
camp Campbell, les parti-

sins de Jean Charest fulminaient.
hier.

En colere. plusieurs partisans de
M. Charest et de M. kdwards n'ont
pus digéré que le troisième en lice à
lu tête du Parti conservateur ne rus-
pecte passes chgagements envers le
ministre de l'Environnement.

le depute de Portuge-Interiaku.

Felix Holtmann, cit sidere.

«J'ai ete un peu trahi Je suis
l'un des nombreux députes qui l'ont
appuvée (M. Fdwards) des le tout
début. Meme il restait neutre. il
aurait eu des appuis tres respect
bles et on l'aurait remercié en lui
donnant un poste au conseil des mi-
nistres. Mais il semble qu'il veuille
devenir ministre à tout prix et il a
dit eu revoir, Salut, les gars

M. Charest. qui avait 7L voix de
moins que Kim Campbell apres le
premier tour de serutin. comptait

 

 

 

sat Tappur de dim Edwards pour lui
Asatrer La victoire.

[¢ scenario CHVISALE prevosai

que l'organisateur de M. Charest
Pierre-Claude Nohn. aille à la ren-
contre de M. Fdwards à l'issue du
scrutin pour laccueillir dans le
camp Charest. Sept ou huit députes
qui Sctaiecnt engagés à voter pour
M, 1 dwards au premier tour de-
valent passer en bloc a ML Charest
au deuxieme tour.

Lu mise en scene ne s'est toute
fois pas deroulee comme prevue.
Loin d'attemdre son objectif de 400

«+ É00 Von au premier tour M ta
wards sest rade a Ri Campbell,
te choc acte brutal pour M Chu
restel ses sempatiosints,

«Quand Jun Edwards a traveise.

va ten,

Pour ss part M. 1 dwvards a expli-
que son chon cn disant que lu vre-
toire de Mme Campbell etut incon-
tournable. En l'appuvant. al nu tout

clue a donne un coup ct mor qu'accelerer l'inevitable, cront-it,

ausss. à reproche le députée de Du Selon lui mème en scdlfrant a M.
vermin. Vincent Della Noce. ut Charest. la victoire ne lui aur pars
partisan féroce du ministre de En
\ironnement, ML Edwards + man
que a su parole. 4 laisse entend
AL Della Noe,

Son nteret personnel a passe
avant Finteret du parti, ae tal oping,
lu toujours voulu etre ministre ol

 

Jacynthe NADEAU Sherbrooke
 

défaite. 
terreun.

 

Le décret de la construction
prolongé sans modification
|} Un sommet sur l'industrie est promis par le ministre Cherry
 

Pierre APRIL Québec (PC)
 

¢ ministre du Fravail Normand
Cherry. a prolonge de six mois.
hier soir. de decret de la

construction et annonce Li tenue «
l'automne d'un sommet chiregr sur
l'ensemble de Findustrie. où seront
entendus les organisations syndica-
les et patronales. les groupes repre-
semtant les consommateurs. les gou-
vernements locaux ct les
employeurs.

Fe decret. qui expirait hier soir
à mifuit apres avoir cle prolongé
de 45 jours 1e 30 avril dernier, n'a
pas ete modifie. malgré une recom-
mandation d'un groupe de députes
hbéraux qui. la semaine derniere.
avt demande cu mimstre d'exclure
li construction residentielle de son
application. de réduire les salaires
ct de revoir les normes de securite
dans ce secteur.

Au cours des travaux de Li Com-
mission parlementaire. où ont Cle
entendues les organisations syadi-
cales et l'Association des entrepre-
Neurs en construction du Quebec
(AFCOY le ministre «a rappelé Fim-
portance de revoir les relations de
travail dans cette industrie et a ob.
tenu Fappui des mtervenants pour
kitenue d'un sommet.

«Le Sommet de Lu constructron
doit etre le déclencheur de solu-
tions qui permettront de remettre
cette mdustrie sur la bonne voie et
les discussions devront étre ouver-
tes. indique Mo Chery avant

 

d'aller soumettre su décision de
prolonger le décret à un conseil res-
treint des ministres.

Ie president du Conseil provin
cial du Québec des métiers de la
construction (CPOMC). Maurice
Pouliot. tout comme la FTO
Construction, à recommande au mi
tistre de laisser expirer le décret
pour créer «le vide juridiques et
forcer les parties à négocier une
\raic convention collective.

«ll S'agit-là du seul geste qui
pourra dénouer l'impasse qui para-
lise actuellement les discussions.
a-t-il dit.

Rapport de force

M. Poutiot a explique que les re-
presentants de l'Association des en-
treprencurs en construction du
Quebec (AFCO) «comprendront la
necessite d'entreprendre des nego-
clations avec lu partie syndicale
quand le rapport de force se deve
loppera inévitablement sur les
chantiers en l'absence de décret où
de convention collective.

Malere cette demande. M. Pou
ota aceepte l'idée du sommet pro.
pose par M. Chern. à condition
que celut-et respecte des engage:
ments préalables touchant les avan
Lages soclaux des travailleurs et
promette une compensation mone
taire pourrenfiouer le regime d'as
surance donf le deficit dépasse les
27 millions $.

«Nous sommes d'avis qu'il faut
faire table rase et rebätr complète
ment le regime de relations de tra

  

vail. a soumis le president du
CPOMC, avant de consentir à une
prolongation du décret pour une
autre annee «sile ministre est pret
A <engager à régler le problème des
programmies soctaux el à modifier
ie regime de négociation».

La ETO-Construction a mani-
teste la mème ouverture quant au
sommet, <SHle but de ce sommet a
indiqué M. Yves Pare. est d'étudier
et d'écouter, on est ouvert à toutes
{es discussions. =

\ La CSN. M. Olivier Lemieux à
accepte linuitation du ministre.
«Mot, at-il dit. je pense qu'on peut
tenir un tel forum et que ca pour-
tait être consteuctf il n°4 a aucun
probleme la-dessus.>

L'AFCO à decide de participer
a un tel sommet apres avoir soult-
ene qu'une prolongation du décret
ne donnera rien et «ne fera que re-
porter les problemes a plus tard
pour une mdustric qui ne peut sc
payer le luxe d'attendre plus long-
temps.

[es entrepreneurs ont maintenu
teurs texvendications visant une Ta-
tionalisation des conditions de tra-
vail avant d'endosser Li tenue d'un
sormme!l

«de Mt avril dernier, à soutenu
M. Robert Brown, nous avons si-
emae l'urgence de reduire les coûts
imposes par le decret, et aujour-
d'hut (hier) l'urgence demeure ci
samplhitie.—

FAL CQ a accepte Une prolon-
sation à condition qu'on profite de
l'occaston peur revoir le tonction-
nement de Finaustrie

 

ceeption et hierte s'entremelatent inva-
riablement surles visages du person-
nel du burçau de comté du depute

Jeun Charest hier apres-midi à Sherbrooke.
au lendemain du revers cssuxe dans la
course au leadership du Parti conservateur.

Parmi eux. en poste depuis le matin. Su-
anne Poulin avait deja retrouve sie position
d'udjointe de comté et gardait vaillamment
le sourire entre deux dossiers.

«atmosphere nest pas a la fete. con-
Vent-elle avec un soupir. mais on reprend
nos dossiers. ela vie continue...»

«On est encore sous le coup de l'emo-
tion». confie un peuplus loin la réception-
niste du bureau. Danielle Lacroix. qui a visi-
blement plus de difficulté à encaisserla

Car en fait. Danielle. c'est elle qui devait
repondre aux nombreux appels d'appuis et
d'encouragement logés au bureaude Jean
Charest. hier, Des témoignages de sympa-
thie. Des invitations à ne pas lacher. Des
marques de fierté.

[attaché politique du député de Sher-
brooke. André Dupras. avait ausst du mal à
cacher son désappointement. Malgré tout, il
s'était replongé dans ses dossiers. hier. hjp-
toire de ne pas Lasser fe retard gagner du

«On est tres déçu. lance-t-il avec ditti-
culte. l'energie du groupe est à son plus
bus. Pourtant. Dieu sait qu’on était proche
du but. Ce n’est pas facile. reprend-t-il
après un large soupir. On a donné de l'éner-
sie. On s'est brûlé pendant trois mois. On
étiot sûr de revenir avec un premier ministre

vie acquise. car une bonne parte de

ses partisans lorenntent du cote de
Mme Campbell.

«Ni j'etais resté dans la course
pour le deuxieme tour. le dissension
aurait ete beaucoup plus marque
1-11 souligne.

… Mais la fierté
prend le dessus au
bureau de Charest

dans les bras.

Mis C'est ca Lt politique. philosophe-1
HN faut apprendre a vire avec nos joies el
nos deceptions,»

Un peu plus lon, France Lactaing guna
assure durant ke campagne la présence mo
rate de Jean Charest dans les événements
qui reclamatent sa presence dans le comte.
gardait an ton plus positif, Decue? Our.
Mais ch meme temps tres fière. -Mor jan
toujours cru que Jean gaeneraut Mais k
contraire s'est produit Crest ca fa demo
tic.

Du congres au leaderstip ib reste une
belle experience et da dierte d'avoirtain de
couvrir au Canada notre depute de Sher-
brooke». commie Ie dit si bien Suzanne Pou-
lin. qui parle déja de Le prochaine fois,

«dean Charest à fait preuse d'un cou-
rage et d'une détermination sans cgale. es-
time Mime Poulin, Quand les grands candi-
daits pressentis se sont tous desistes ce qu'il
ne restait plus que Kim Campbell, deja con
ronnée par le parti. il a choise de se Linea
dans la mèlee… Etil a pu faire comprendre
qu'il n’v allait pus pourLa prochaine toi

A Ottawa. reprend Mme Poulin. «par-
tout les gens voulaient le voir. le toucher. le
saluer. IEimpressionnait beaucoup. Son
charisme. Sa conviction dans ce qu'il dit…
C'était toute une aventure!»

Mais voila. les délégues ont decide au-
trement. «Je n'ai vu personne qui n'a pas
pleure!» admet Mme Poulin. en parlant du
clan Charest présent à Ottawa, Quant au
jeune ministre de l'Environnement. ‘aussi
étonnant que cela puisse paraître. «c'est lui
qui nous remontait le morals. témoigne-1-
lle.

STUN PO UL“ep p Coase

Suzanne Poulin, une adjointe de la première heure au bureau de Jean Charest à Sherbrooke, était déjà de
retour à son poste, hier, après l’épuisant congrès à ladirection de la fin de semaine dernière, à Ottawa.
NOS AUTRES INFORMATIONS EN PAGES A3 ET B1. UN EDITORIAL EN PAGE A6 :

 

Les ténors
dénoncent
Ryan etle
projet de loi
sur la langue
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Deux sportifs
au sommet

cuX sportils sher-
brookois ont appris
chacun une excel-

lente nouvelle. Tout
d'abord, le joueur de ba-
seball Patrick Gosselin a été re-
pêché par les Pirates de Pitts-
burgh de la Ligue nationale de
baseball (voir autres details dans
le tabloid des sports).

Pour sa part. Ie patncur Syil-
vain Beaureguard realisera en
quelque sorte un reve de jeu-
nesse en devenant membre de lu
célebre troupe des lee Capades.
Le jeune homme de 17 ans à
recu Li confirmation de son em-

bauche et de-
butera l'entrar
nement, le 9
août à Duluth
au Minnesota.
H joint ams la
troupe de pati-
nage qui don-
ner des spec-
tacles dans
l'ouvst des
btats-Unis. Son

 

 

Quebee et les
comptalent par 

lus de 5000 personnes ont
participé hier soir à Mon-
tréal à un ralliement contre

le projet de loi S6 du gouverne-
ment Bourassa, qui a maintes
fois pris l'allure d'un rassemble-
ment politique où le nunistie
Claude Ryan a ete sexerement
pris à partie. Les drapeaux du

banderoles se
centaumes à

l'arena Maurice-Richard où les
Jacques Parizeau, Lucien Bou-
chard ct Pierre Bourgault ont ae-
compagne plusieurs artistes sut
lascenc. UN TEXTT FN Co

premier specti-
cle aura lieu a
Vulss en Okla-
hama. le 30
septembre pro-
chain. Tout de-
pendant du de
roulement di
ses repetitions.
1 tiendra un
role principal
QU SeMI-prinet
pal, Voilà 10
annees de pati-
Nage artistique
bien recompen-
sees.

Sylvain

 

Patrick
Gosselin   
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Prévisions à long terme pour Sherbrooke
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Code prot: 8612 # 2784261
Lieu: Sherbrooke et environs
Exigences: expérience en amé-

naugement paysager, Voiture
atout, personne fiable et respon-
sable

Salaire: 7 $/heure environ
Fonctions: aménagement pay-

sager, pose de pavé, murets. pe-
tits arbustes. ete…

Plongeur/euse (H/F)
Code prof: 6642 # 2784633
Lieu: Sherbrooke
Exigences: | an expérience, de-

brouillard et responsable, dispo-
nible à travailler de 10h a.m. à
19h p.m.

Salaire: selon expérience
Fonctions: laver la vaisselle.

chaudrons.et ustensiles, nettoyer
les aires de travail (résidence de
150 personnes).
Assembleur/euse,

euse (H/F)
Code prof: 951$ # 2784492
Lieu: Windsor
Exigences: bonne connaissance

de lecture de plans, connaissance
de techniques d'assemblage, dis-
ponible à travailler jour. soir et
nuit

Salaire: à discuter
Fonctions: soudure. assembler

pièces de métal, structure de ré-
servoirs.

Technicien/ne administration
(H/F)
Code prof: 1231 # 2784463
Lieu: Sherbrooke poste temps

partiel, 21 heures/semaine
Exigences: DEC en tech. admi-

nistrative option finances plus
deux ans expérience minimum.
savoir faire des états financiers
d'entreprises et des impôts de
compagnies obligatoire

Salaire: 1$ S/heure environ
Fonctions: travail de techni-

cien/ne en administration finance
états financiers. impôts de com-
pagnic.

soudeur/

Veuillez vous présenter à
votre Centre d'emploi du Ca-
nada afin de consulter ces offres
sur le tableau d'affichage ou tél.
à Info-Centre: 564-5970, 564-
5983. Une initiative de La Tri-
bune en collaboration avec le
centre d'emploi.
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a prochaine fois que Florian
EL Labrie va s'arrêter à un poste

frontalier américain, il va sûre-
ment avoir des papillons dans l’es-
tomac.

Avec raison: il a oublié de le
faire dimanche midi, par distrac-
tion, affirme-t-il, et cela a failli lui
coûter son automobile, une amende
de 5 000 $, en devises américaines,
s’il vous plaît, et peut-être au moins
une nuit derrière les barreaux.

«Je vais aux Etats-Unis une fois
ou deux par mois. Je dépasse très
rarement Newport. Habituelle-
ment, je reste à Derby Line où je
fais le plein ct, parfois quelques pe-
tits achats. S'il y a quelqu'un qui
sait qu’il faut s’arrèter à un poste
frontalier américain en entrant aux
Etats-Unis et à un poste frontalier
canadien en revenant au Canada,
c'est bien moi. Je n’ai jamais passé
droit». explique ce conducteur
d'autobus scolaire qui demeure en
bordure du chemin de la Rivière, à
Canton de Magog.

Les faits
Jamais, sauf dimanche. Il était

aux alentours de 11 h 30 quand,
après avoir traversé Rock Island.
Florian Labrie est arrivé à la fron-
tière. À la hauteur du poste fronta-
lier de Derby Line. il y a un débit
d'essence qui fermerait probable-
ment ses pompes sans les automo-
bilistes canadiens qui y font le plein
avant de rentrer au Canada parce
que le prix de l'essence v est pres-
que moitié moins élevé que de ce
côté-ci de la frontière.

«Si j'avais regardé à ma droite
comme Je le fais toujours, j'aurais
aperçu le poste frontalier et je me
serais arrêté mais j'ai regardé à ma
gauche. pour savoir si la file d’at-
tente était bien longue et je ne me
suis pas arrété. Je suis un homme
nerveux et j'avais pris des médica-

FAITS DIVERS

L'identité des victimes
dévoilée

Sherbrooke - La Sûreté du Qué-
bec de l’Estrie a dévoilé. hier. I'iden-
tité des deux Sherbrookois qui ont
péri dans un accident de la route. à
Disraëli, dimanche.

Il s'agit de Nil Maltais. âgé de 56
ans, qui a péri sur le coup et de Gé-
rard Rouillard. âgé de 74 ans. qui
est décédé quelque huit heures
après l'accident survenu vers 14 h
15, dimanche.

Un troisième occupant du véhi-
cule. également Sherbrookois,
Georges Boucher. âgé de 67 ans. a
subi de multiples blessures dont des
fractures aux côtes. Sa vie n'est pas
en danger.

On ne sait que très peu de cho-
ses au sujet de cette tragédie sinon
qu'elle s’est produite sur le chemin

LA QUOTIDIENNE
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6124
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ments quelques heures plus tôt:
c’est peut-être pour cela que j'ai
complètement oublié, pendant
quelques secondes, qu'il y à un
poste frontalier à cet endroit». a-t-il
raconté hier.

Un policier qui l'a vu passer
tout droit a sauté dans une automo-
bile et l'a rattrapé. Pas loin caril
n'allait pas vite: à une centaine de
pieds du poste frontalier. Florian
Labrie qui a immédiatementarrêté
sa voiture lui a demandé, en fran-
çais car il ne parle presque pas an-
glais, s’il roulait trop vite. Il n’a rien
compris à sa réponse. Le policier
qui n'avait doute rien compris à sa

Dans le monde

Aujourd’hui
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question lui a pris ses papiers ct lui
a intimé Fordre de le suivre au
poste frontalier. Une fois dans l'im-
meuble, le policier lui à demandé
pourquoi il avait ralenti devant le
poste frontalier. Florian Labrie lui
à répondu qu'il voulait savoir si la
file d'attente était bien longue au
débit d'essence el que. s'il avait
passé droit, c'était uniquement par
distraction.

«On a vérifié mon identité,
fouillé mon automobile où on n’a
rien trouvé, on m'a dit que j'étais
passible d’une sanction et on m'a
fait compléter un formulaire. Les
questions avaient trait à ce que

 
Telephotopepar Claude Poulir

Florian Labrie a failli perdre son automobile, payer une amende de 5000 S USet passer une nuit en prison.

J'avais dans ma voiture et à l'argent
que j'avais sur moi. Un de ses supé-
rieurs est arrivé, m'a informé que
j'étais détenu. que ma voiture était
saisie et que j'étais passible d'une
amende de 5000 $. 11 m'a demandé
de signer une déclaration où je me
reconnaissais coupable d'être entré
illégalement aux États-Unis. J'ai
demandé la permission de télépho-
ner. Elle m'a été refusée. J'ai de-
mandé un interprète. Il y avait une
douanière qui s'exprimait dans un
très bon français. J'ai demandé
qu’elle serve d'interprète. Il à refusé
ei m'a demande à nouveau de si-
gner un aveu de culpabilité, me di-

sant qu'aucune accusation ne serait
portée contre moi mais que je ne
pourrais plusentrer aux Etats-Unis.
J'ai refusé. J'ai fini par consentir à
signer une déclaration où je don-

nais ma version de l'incident.
Lorsqu'on m'alaissé partir, cela fai-
sait une heure et quart que j'étais
dans l'immeuble. Il a même fallu
queje réclame mesclefs et mes pa-
piers», a-t-il révélé, encore sous lu
coup de l’émotion.

I] est catégorique: personne n'y
fait la plus petite allusion à ses
droits pendant ces 75 minutes.

Autre planète
Il a passé une heure et quart sur

une autre planète où je n'avais
aucun droit, aucune identité, parce
qu'on m'avait pris mes papiers,
aucun moyen de me défendre parce
qu'on me refusait la permission
d'entrer en communication avec qui
quecesoit et les services d’un inter-
prète et qu'on m'avait pris ma voi-
ture. J'ai d’abord eu l’impression
d'être un criminel puis celle de ne
pas exister car j'étais coupé de tout.
Inutile de dire que ça va me rendre
craintif la prochaine, fois que je
mettrai les piedsaux Etats-Unis. Je
ne souhaite cela à personne», à sou-
ligné Florian Labrie.

Hier midi, malgré une bonne
douzaine d'appels téléphoniques
logés à droite et à gauche, il n’en
savait pas plus que 24 heures aupa-
ravant sur les droits dont un citoyen
canadien détenu aux Etats-Unis
peut exiger le respect et sur les
moyens dont il dispose pour faire
respecter ces droits.

«Ons'est bien gardé de me don
ner copie de l'accusation portée
contre moi puis retirée. On ne m'a
pus donné non plus copie de la dé-
claration où je donne ma version
des faits». a-t-il affirmé en souli-
gnant qu'il tient à obtenir ces docu-
ments mais qu'il n'a pas la moindre
idée de la ‘facon dont il doit s’y
prendre pourles obtenir.

 

du Pansu. route 112, à Disraëli, par
beau temps, sauf qu'il v a une
courbe prononcée.

Selon les indices relevés par les
patrouilleurs de la SQ de Weedon,
il semble que le véhicule roulait a
trop grande vitesse pour aborder la
courbe en question. Il y a cu frei-
nage brusque, sortie de route, im-
pact contre un ponceau et capotage.

Onlui a donné un
coup de marteau

Fleurimont - Ayant surpris des
jeunes en train de fouiller un véht-
cule, rue Corbeil, à Fleurimont, un
témoin. âgé de 20 ans, s’est inter-
posé pour les mettre en fuite maisil
en a également poursuivi puis rat-
trapé un.

Le suspect pour se défaire de
l'emprise de son poursuivant n’a
rien trouvé de mieux que de pren-
dre le marteau qu’il avait en main et
d'en donner un coup sur la téte du
témoin.

L'incident est survenu vers une
heure de la nuit, hier. Le témoin a
été traité à l'hôpital pour les blessu-
res subies.

 

Erratum
La Tribune a publié hier en

page CI un reportage sur deux
entreprises de la région de Drum-
mondville, Papiers Malboro et
Cascades Multi-pro, qui ocuvrent
dans le domaine de la récupéra-
tion. La photographie accompa-
gnant le texte montrait une opé-
ration industrielle chez Cascades
Multi-pro, non chez Papiers Mal-
boro comme la légende lc men-
tionnait. Nos excuses.

C'est vrai que l'agent Michel
Lessard, assigné aux renseigne-
ments criminels au quartier géné-
ral de la Sûreté du Québec de
l'Estrie, a reçu la médaille de la
police pour services distingués, à
l'instar de 22 collèges policiers et
civils. Mais ce n’était pas lui qui
apparaissait sur la photo parue
dans l'édition de La Tribune,
lundi 14 juin, dans la rubrique
Des photos et des mots. Il s'agis-
sait plutôt de l'agent Alain Le-
clerc, patrouilleur de Wecdon,
qui était félicité par le comman-
dant Patrice Vadeboncoeur.    

Il a des chances
de rester apprenti

Sherbrooke - Intercepté pour
excès de vitesse vers 3 h 30, hier, en
face du 1470 rue King Ouest, à
Sherbrooke, un jeune automobiliste
a vu les problèmes se précipiter à
vive allure.

Non seulement y avait-il cet ac-
croc à la vitesse mais il avait pris le
volant alors que son permis d'ap-
prenti commandait à bord la pré-
sence d'un détenteur de permis de
conduire. Oril était seul.

De plus. le Montréalais de 25
ans faisait l’objet de sept mandats
dont quatre pour des amendes non
payées.

Comme on en était rendu à
l'étape du remorquage du véhi-
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L'eau,je lu
préserve toute À“pine!
l’année C'EST CLAIR!

Votre motivation peut cepen-
dant se poursuivre bien au-delà
de l'arrosage de votre pelouse
et de la saison chaude. Une
foule de petits gestes simples
contribuent à valoriser cette eau
dont tous ont besoin, et cela,
toute l'année. Fermer le robinet
pendant le brossage des dents.
Laisser de l'eau en permanence
dans un récipient au frigo plutôt
que de faire couler le robinet
longtemps avant de se servir un
verre d'eau. Utiliser un balai
pour nettoyerl'entrée de garage
plutôt que d'utiliser automati-
quement le boyau d'arrosage.
Ainsi, vous préserverez l’eau qui
nousestsi chère.

Il est recommandé d'arroser à
Bromptonville et Windsor.

Il n’est pas nécessaire d'arroser à
* Ascot » Canton de Magog
* Deauville * Rock-Forest
» EastAngus + Rock Island
* Fleurimont « St-Elie d'Orford
* Lennoxville * Sherbrooke

 

* Magog

* Veuillez consulter votre
règlement municipal pour
I'arrosage de vos pelouses.

Pour information
AQTEEstrie: 566-5138
 

“En collaboration avec
AQTE / La Tribune    

cule, le conducteur s’y est vivement
opposé si bien qu'il a failu lui coller
une accusation d'entrave.

Ce qu’on peut découvrir
sur sa propriété!

Saint-Claude - Une propriétaire
quifaisait le tour d’un terrain lui ap-
partenant. rang 7, à Saint-Claude.
dimanche soir, a eu la surprise de
découvrir des plants de marijuana.

Elle a avisé la Sûreté du Québec
de Richmond de cette découverte.

Les policiers ont saisi les plants,
17 au total, qui étaient dans un état
lamentable. Là, ils n'ont plus d'état.

ju OITOOTIOTDITIUXE pl
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JACQUES HALLEE, proprié-
taire de Meubles Lennoxville, le
Robin des Bois des temps modernes,
n'a pas eu besoin de dévaliser le shé-
rif de Nottingham pour terminer son
dernier séjour à Montréal. Avec un
peu d'imagination, il a réussi à com-
pléterles trois jours d'une grandeex-
position avec un seul pantalon.

{

Les policiers de Rock Forest ont
tout intérêt à soigner leur conduite
automobile. Le propriétaire de la ré-
sidence de la rue Magloire qui à reçu
la visite d'une voiture de patrouille
l'année dernière dans sa chambre à
coucher, a installé sur son terrain un
bloc de granit qui doit bien peser
plus d'une tonne.

-0)-

La Fondation canadienne du rein
a profité de son colloque provincial 

Curieux méfait

Rock Forest - Un citoyen du sec-
teur Hollywood, à Rock Forest, à
porté plainte auprès de la Sûreté
municipale de Rock Forest pour
méfait car selon ses dires, on aurait
volontairement saboté son égout
domestique à ciel ouvert.

Un tapis et une pierre auraient
été placés dans le but d'obstruer le
canal. Toutefois le trop-plein au lieu
de stagner où de refouler vers la de-
meure du plaignant s'est déversé sur
une propriété voisine et c'est à ce
moment que l’on à découvert le sa-
botage.Un dossier d'enquête a été
ouvert par les policiers.

les 30 avril, Ter et 2 mai à Laval,
pour honorer JEAN-JACQUES
BEGIN de Sherbrooke. IL a reçu la
plus haute distinction honorifique.
soit le trophée Marcel Dufresne.
Quelques jours plus tard. Jean-Jac-
ques acceptait lu vice-présidence na-

tionale de la Fondation. Félicita-
tions...

-(-

Le 3¢ Omnium Paul Gervais n'a
pas permis de couronner un gagnant
sur le plan golf, mais il faut dire que
la campagne des jouets des pompiers
de Sherbrooke, le Centre de loisirs
communautaire de Sherbrookeet les
oeuvres du curé Jolicoeur se partage-
ront une somme de 10 000 $. Ce
sont là vraiment les gagnants de cet
activité regroupant au-delà de 150
golfeurs et près de 275 convives.

-0)-   
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Trois familles de
champignons à la source

“ x ;des problèmesà Saint-Élie
Sherbrooke (MR)- Le comité san-

té-sécurité de l'école Alfred-DesRo-
chers, qui se réunissait hier, a pris con-
naissance du rapport du Groupe SM
qui a identifié trois familles de champi-
gnons à la source des malaises éprou-
vés par certains jeunes et adultes de
l'école, et les enseignants attendent
avec une certaine anxiété de voir ce
que seront les solutions proposées
pourréglerces problèmes de sante.

Le directeur de la zone sherbroo-
koise du Syndicat de l'enseignement
de l'Estrie, M. Marcel Pinard. quià as-
sisté à la réunion d'hier après-midi.
n'avait pas beaucoup plus à rajouter.
mais il a assuré que le comité restait
vigilent. «Nousallons de suivre de très
prèsce quise passe dansle dossier».

M.Pinard, commele directeurpar
intérim de l’école de Saint-Elie. M. Mi-
chel Bernard, disent qu'il n'ya pas cu
accroissement du nombre de person-
nes indisposées depuis qu'en fin avril,
la CSCSfaisant état d'une vingtaine de
signalementschez les enfants et d’une
dizaine chez le personnel de l'école.

Depuis, le Groupe SM àprocédé à
l'analyse des substances trouvées dans
le vide sanitaire sous le plancher de
l’école, tandis que l'Equipe régionale
de santé publique menait une étude
auprès des personnes affectées de
l’école.

Lesrésultats de ces diverses études
seront rendus publics demain par la
CSCS et ses partenaires dans ce dos-
sier.

Pour l'instant, le Groupe SM ne
propose pas de solutions pour corriger
lasituation.

Perraultveut une

politique claire pour
’

protéger les arbres
Sherbrooke (DD) - Le conseiller

du district de Montcalm, Jean Per-
rault, demande a la Ville de Sher-
brooke de se donner une politique
claire en vue de préserver les arbres
lors de travaux d'ouverture de rues.

«Selon les informations dontje dis-
poseence moment, lors de laconstrue
tion de nouvelles rues on coupeles ar-
bres sur l'emprise (la bande de terrain
qui longe la rue)», déplore M. Per-
rault, qui a requ des plaintes de et-
toyens dans le secteur en développe-
mentsurles rues Méricict Beaudry.

Le conseiller estime que la Ville a
une politique de deux poids et deux
mesuresen ce domaine:

«D'une part. on plante des arbres à
un coût de 150 à 300 $ et d'autre part
on coupe des arbres qui ne nuisent pas
sur les emprises de rues», a signalé M.
Perrault.

«La réponse qu'on m'u donnée
c'est qu'on les coupe parce qu'on ne
peut pas les entretenir». a ajouté le
conseiller.

«On peutlaisser les arbres là, Si la
Ville ne peut pas faire l'entretien des
arbres parce que. par exemple, c'est
trop onéreux, qu'on laisse les citoyens
le faire». propose-t-il, soulignant que
les gens aiment avoir des arbres sur
leur propriété.

Abandon devoies

cyclables dansl'est
Sherbrooke (DD) - Les adeptes du

vélo devront faire leur deuil d'un véri-
table réseau cyclable utilitaire dans
une partie du quartier est de Sher-
brooke. du moins pour la prochaine
année. à la suite de la décision du cons-
eil municipal d'abandonner les voies
aménagées ausud de la rue Papineau.

«Une partie du réseau utilitaire à
été abandonnée pour cette année et
peut-être l'année prochaine. maisilne
faudrait pas croire que la déciston des
élus signifie qu'on abandonne le re-
seau utilitaire dans l'Est>, explique le
conseiller du district des Jardins-Fleu-
ris et vice-président du comité exceu-
tif. Bernard Tanguay.

A son avis, «il faudra reprendre les

discussions et déterminer oùce serale
plus approprié de le faire passer».

Les ¢lus ont approuvé l'abandon
desvoies cyclables en bordure de la 7e
et de La Te avenue ainsi que des rues
Langlois, Chalifoux. Woodward ct

. Bowen sud, à la demande de citoyens
et commerçants du secteur mécon-
tents de perdre dustationnement.

Le conseiller dudistrict de Saint-
Jean-Baptiste, Michel Carrier, avait
aussi motivé la décision par des ques-
tions de sécurité.

Ces voies cyclables faisaient partie
de la première phase du réseau mis en
place l'an dernier.

Le réseau actuel conserve cepen-
dant sa partie longeant le boulevard
Saint-François, ainsi que les rues Ter-
rill. Kennedy. Clémenceauet Parc. en
plus de passer parle terrain du Collège
de Sherbrooke ete Plateau Pare.

De plus,les services techniques de
la Ville travaillent sur un projet pour
ajouter cette année de nouvelles votes
cyclables dans le parc Victoria, de
même que sur les rues Pare, Chicoyne
et Lévesque afin de rejoindre la piste
dans le pare Mena'sen.

Le réseau au sud de Papineau sera-
t-ilunjourremplacé?

Le responsable du projet à Li divi-
sion de l'ingénierie. Denis Rancourt.
répondqu' «il n'ya pas d'échéancierlà-
dessus, on travaille pour des pistes en
dehors de lachaussée».

Invité à dire si le geste du conseil
traduit l'intolérance des automobilis-
tes envers la bicyclette comme moyen
de transport, Bernard Tanguay dé-
clare gue «ce qu'on réalise c'est quele
fruit n'était peut-être pas mûr: moi
c'estlaconclusion que j'entire»,  

Élection deKim Compbellà la tête desconservateurs

 

Les souverainistes respirent d’aise
Michel MORIN Sherbrooke
 

aintenant que Kim Campbell
est bien en selle. les souverai-
nistes québécois respirent

d'aise et peuvent maintenant songer
à reprendre du service afin de con-
duire-le Québecà sa pleine souve rai-
neté.

Quelques minutes après avoir éte
clue au deuxième tour, Kim Camp-
bell déclenchait sans le vouloir un
vent d'optimisme chez les souveral-
nistes. En outre, ce fut le cus pour
André Langevin. maire de Coaticook
ct{nationaliste convaineu.

Lu semaine dernière. M. Lange-

  SEIT

André Langevin

vin disait avoir suspendu sa réflexion
en raisonde la présence de Jean Cha-
rest dans la course au leadership
conservateur. Les chances de victoire
apparaissaient évidentes pourle dé-
puté de Sherbrooke qui s'est finale-
ment incliné au deuxième tour de
scrutin.

Diverses options

«Je trouve ça un peu dommage
pour Jean. Maisj'ai vu à la télévision
‘ampleur de la machine qui suppor-
tait Kim Campbell et je m'étais ima-
giné ce scénario. commente André
Langevin, Si Jean Charest avait rem-
portéle leadership. maréflexion avec
le Bloc québécois aurait pris fin dès
lors.»

ynn Charpentier ne défendra
as les couleurs du Parti libéral
 

Sherbrooke (MM)
 

vnn Charpentier ne défendra pas
les couteurs du Parti libéral aux
prochaines élections fédérales.

C'est ce qu'a fait savoir la prési-
dente de la Chambre de commerce de
Sherbrooke, hier. par voie de com-
muniqué. Au lendemain de la défaite
de Jean Charest à la tête des conser-
ateurs, Mme Charpentier dit avoir
été sollicitée à plusieurs reprises mais
ifinalement décliné l'invitation.

Sa décision est surtout motivée
par des considérations familiales et
d'affaires.

«Je suis d'Abord et avant tout une
mère de quatre enfants, dont trois
sont encore très jeunes. et j'ai àcoeur
leur développement. Je ne peux pus
me résoudre à ne pas être là pendant
que mes enfants grandissent. expli-
que Lynn Charpentier. Je veux les
cduquer moi-mème et être vraiment
présente entouttemps.»

Le nom de Lynn Charpentiercir-
cule depuis plusieurs semaines dans
le comté de Sherbrooke. Plusieurs
personnes laissaient courir le bruit
qu'elle tenterait sa chance sur la
scène fédérale.cnsoumettant sa can-
didature dans le comté de Sher-
brooke, actuellement représenté aux
Communes par Jean Charest. Mais la
présidente de la Chambre de com-
merce juge qu'il est trop tôt pour
s'impliqueractivementen politique.

Quant à la défaite de Jean Chu-
rest, la présidente de la Chamhre ce
commerce de Sherbrooke soutient
que «quelle que soit notre allégeance
politique, il faut reconnaître les méri-
tes et réalisations d'un homme qui a
su se démarquer ct excetler. M. Cha-
rest est un grand Estrien ct je lui lève
monchapeau.»

Lynn Charpentier n'écarte toute-
fois pas la possibilite d'épouser une
carrière politique active. Pour
l'instant. clle préfère sS'occuperde ses
enfants etinvestirle reste de ses éner-
gies dansle développement économi-
que de la régionestrienne.

 

 

  
 

Lynn Charpentier

«Dansle but de mener à bon port
ma mission première. je n'entre-
prends qu'une seule carrière à la
fois.»

Guilbaultse range derriére la gagnante
 

Gérald PRINCE Drummondville
 

eme S'il se dit déçu de l’élec-
tion de Kim Campbell à la tête
du Parti progressiste-conser-

vateur. le député fédéral de Drum-
mond. Jean-Guy Guilbault. à pris la
décision de se ranger derrière elle et
de se préparer en conséquence pour
les prochaines élections fédérales.

«Je vais faire porter ma campagne
clectorale sur mes réalisations dans
mon comté», affirme M. Guilbault.
qui a ocuvré fort pour tenter de faire

élire te député de Sherbrooke àlatête
de son parti.

Pour Mme Campbell. il espère
qu'elle va donner suite à ses promes-
ses, en changeant l'image du parti et
en prenant des décisions qui répon-
dent aux atientes de la population,
par exemple lors de la formation de
soncabinet des ministres.

Si Jean Charest avait été élu. M.
Guilbault croit qu'il aurait déclenché
des élections rapidement. probable-
ment à la mi-août. pour profiter du
vent de popularité qu'il s'est acquis
pendant la campagne. Quant à Mme
Campbell il croit plutôt qu'elle ne ré-
clamera un appel au peuple qu'enoc-

tobre ouméêmeen novembre.

Mêmes'il croit que Mme Camp-
bell doit sa victoire à «la machine du
parti». M. Guilbault estime que M.
Charest. s'il avait profité d'une
Équipe aussi expérimentée pour le
soutenir dans sa campagne.aurait pu
réussir à se faire désigner premier mi-
nistre du Canada. Tant M. Guilbault
que les délégués du comté tiennent
compte de la démocratie qui a porté
Mme Campbell à la direction du parti
et se rallient à leur nouveau chef. di-
sant croire sincèrement en la victoire
des conservateurs au prochain seru-
tin.

Au contraire. Andre Langevin
s'est replongé dans ses pensées. Il
analyse maintenant diverses options,
L'une consiste tout simplementà res-
terchez luiet à poursuivre sontravail
à la mairie de Coaticook. L'autre ré-
side dansla possibilite de vouloir ser-
Vir ses commettants à un autre ni-
veau, en politique provinciale ou
fédérale.

«Je n'ai rencontre encore per-
sonne du Bloc québécois. Tout ce que
je sais de cette formation, c'est par le
biais de François Gérin. Je réflechis
aussi à la scène provinciale. avec le
Partiquébécois. Tne fait aucun doute
que les souverainistes sont très heu-
reux de la victoire de Kim Campbell.
La réaction aurait ete différente si

Jean Charest avait décroche les hon-
neurs.»
La popularité de Kim Campbell

dépendra de ses premiers gestes, de
ses premières déclarations, croit
Andre Langevin. Et la nouvelle pre-
mière ministre n'aura d'autre choix.
croit-il, que de donner beaucoup de
visibilité àJcan Charest.

«Elle n'a tout simplement pas le
choix. Elle doit lui offrir des respon-
sabilites importantessiclle veutobte-
nir un peu d'appui au Quebec. Je ne
sais siclle connait le Québec mais ce
à tout avantage à miser fort sur Jean
Charest.»

Le maire de Coaticook poursuivra
sa réflexion durant le bete saison. À
l'automne, il devrait lever le voile sur
sesvéritablesintentions.

 

 

Sherbrooke (JN)
 

igne que la vie continue, le dé-
pute-ministre de Sherbrooke
Jean Charest à profité du répit

donné par la fin de lu campagne.
hier matin. pour renouer avec ses
vieilles habitudes en allant recon-
duire ses enfants à l’école. Un geste
qu'il n'avait guère eu l’occasion de
poser depuis son entrée dans la
course au leadership le 16 mars der-
nier!

Une rencontre avec les organisa-
teurs du parti étaient également
prévue hier, avant que M. Charest
gagne la Chambre des communes
enapres-midi.

Plus près de nous. tant au bureau
de comté du député Jean Charest
qu'au local de l'Association du Parti
progressiste-conservateur. on sui-
vait l'exemple du «patron». hier
matin, en reprenant le collier, mais
un collier alourdi parle poids de la
déception.

Redevenue adjointe de comté

Méme Suzanne Poulin, qui tra-
vaille au coté du député de Sher-
brooke depuis la toute premiere
heure. avait déja troqué son titre
d’adjointe spéciale du ministre de
l'Environnement. adoptée pourla
durée de la campagne, pour son
titre habituel] d'ajointe de comté.

Pas de vacances? En tout cas pas
avant le mois de juillet, note celle
qui confiait cependant toute sa hâte
de retrouver tranquillement son
chez soien fin de journée. après plu-
sieurs mois de travail intensif!

Caril faut dire que tout aulong du
congrès, Mme Poulin n'a pas
chômé. Levée à six heures, elle ac- 

Aucunrépit pour les
troupes de Charest!

compagnait le couple Jean Charest-
Michèle Dionne dans leurs deplace-
ments, assistait aux activites de fin
de soirée et terminant sajournee par
une réunion de planification, de
deux heures à quatre heures du
matin.

«Cestéprouvant. dit-cllcensou-
riant. On se demande comment on
fait. Crest l'adrénaline qui nous
tient.»

Mine déconfite

A l'Association de comte. Aline
Lessard était aussien poste. la mine
déconfite mais la situation bien en
mains. Il fallait veiller à rapatrier à
Sherbrooke tout l'attirail du parti.
cn plus de répondre. La aussi, aux
nombreux appels des sempathi-
sints.  

«C'est un deuil. avoue telle. ve
chant mal sadécepuionetsatatique,
Les gens n'ont pas compris qu'en
votant pour Campbell ils don-
naient leurs votes aux libéraux. Le
pire. c’est qu'à la sortie du Centre
civique d'Ottawa. après le vote. les
partisans de Campbell ne manites-
taient même pas leurjoic

«Je suis déçue. mais ce n'est que
partie remise!»

Et les vacances? «Est-ce que Jean
Charest en prend des vacances.
lui?». s’exclame celle qui parle deja
des prochaines élections féderulus.
«Dansle feu de l'action, on n'a pus
réalisé que les élections appro-
chaient. note-t-elle. Mais li on re-
part sur un autre «beat». Il ne nous
reste que trois mois!»   
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Tesephote par par Claude Crosetiere

Le drame dela famille Otis, de Coaticook,
o étéimmortalisé dansl'édition du mardi
29 juin 1943 du journal montréalais La
Patrie. Regina Otis peut y relire les péripé-
ties d’une bien mauvaise nuit.

 

 

Gilles FISETTE Coaticook
 

| y aura cinquante ans dans quel-
ues heures. la famille Otis. de
Oaticook. vivait une nuit d'hor-

reur. Le père, la mère et les sept en-
fants. réfugiés dans une chambre.
voyaient cette partie de la maison
être emportée par les flots et ballot-
tée comme un navire avant de
s'échouersurunbancde sable.

Aujourd'hui, Regina Otis a 95
ans. Elle se souvient de chaque détail.
Et elle en parle avec un stoicismere-
marquable. un fatalisme qui lui asans
doute permis de traverser toutes ces
épreuves et. aujourd'hui encore.
conserver une forme physique et
mentale enviable.

«Si j'y repense souvent? Qu'est-
ce que ça changerait. Peut-on arrêter
la pluie, laneige.leséclairs?.….

Mais. avoue-t-clle. toute la fa-
mille a cu peur. Franchement peur.
Elle à pensé sa dernière heure venue.
Elle a passé lanuitä prier.

tis vivaient une nuit
«Mais on ne voyait rien. Il faisait

très noir. On entendait la pluie et les
flots. On avait les pieds dans l’eau…
Mais, heureusement. c’était l'été.
Sinon... Quand je vois les pauvres
gens qui sont inondés au printemps.
avec l'eau et la glace. c’est bien pire
encore...»

Gonflés à bloc

Dans la nuit du 15 au 16 juin, en
1943, le ruisseau Baldwin etla rivière
Coaticook. gonflés à bloc par des
pluies incessantes depuis quatre
jours, ont dévasté le centre-ville de
Coaticook avant de ravagerle secteur
où habitait la famille Otis. à l'entrée
de laville.au pied des gorges.

Le drames’est d'abord préparé en
aval du ruisseau Baldwin. Un pont
obstrué par des arbres a longtemps
retenu les eaux avant de céder sousla
pression. En s'engouffrant sous la
ville. ces eaux ont pris encore davan-
tage de force. Plus de cinquante com-
merceset résidences ontété inondés.
A divers degrés.

Maisc'estencore plus bas, au pied
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"horreur
de la ville. là où les Otis demeuraient.
là où. aujourd'hui. est situé le terrain
de balle. que l'inondation aété la ptus
dévastatrice.

«Les trois autres maisons étaient
vides. Le voisin a eu le temps de pas-
ser le pont avant qu'il soit emporté
par les flots. Nous, nous étions blo-
qués… Quand l’eau à monté dans le
sous-sol jusqu'à la dernière marche.
j'ai dit à mon mari de transporter les
meubles du salon dans les chambres à
l'étage. Et nous nous sommestousre-
groupés dans une chambre. Sou-
dain. il y a eu énormément de bruit.
Ça craquait de partout. Toute la mai-
son a été détruite saufl'étage où nous
étions. Nous sommespartis comme
en bateau. durant quelques arpents
puis un obstacle nous a arrêtés. sinon
on se retrouvait à Lennoxville. je
CrOIS.…»

Et la famille à passé toute la nuit à
prier Dieu et à implorer l'aide des
hommes.

L'aide est venue d'abord de l'hôte-
lier et du chef de police. Is ont tenté
de mettre une chaloupe à l’eau, Mais
ils ont échoué. Puis. Ronald Char-
land à tenté de nagerjusqu'à eux mais
en vain. Finalement. c'est Alphonse
Langevin. le frère de Mme Otis, qui
sautera dans un canot et qui ramè-
nera toute la famille sur la terre
ferme.

La fermen'existe plus
Le retourà la réalité sera brutal. La

ferme des Otis n'existe plus. La
grange s'est écrasée. Des animaux
ont péri.
«Nous n'avions plusrien. En 'arri-

vant à l'hôtel, nos souliers ont cédé…
Quelques jours plus tard. moi et un
autre avons attrapé la coqueluche…
Lacerise sur le sundac», se souvient
Jeanne qui demeure Maintenant avee
samère.

C'est avec l'aide des organismes de
charité et des dons desvoisins que la
famitle Otisest repartie de zéro.

«<Adjutor, mon mari, a décroche un
emploi de concierge. un emploi
qu'on acréé pour lui, pour la charité.
Hgagnait 16 $ parsemaine. Ce n'était
pas beaucoup mais on à su S'organi-
sers, raconte Mme Otis.

Et quandil pleut beaucoup. avez-
vous peur”
«De quoi».se demande Mme Otis”

«On ne peut pasarréterlapluie…»
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Action en
Gérald PRINCE

°
L e Club de Golf de Drummond-

 

Drummondville
 

ville vient d’intenter une action
en nullité du règlement munici-

al de Drummondville, portant sur
A surtaxe sur les immeubles non ré-
sidentiels.

Ew
=tre,

GILETS
pourenfants
Gr.: 4-6x

98°
Prix CROTEAU

BLOUSES
IMPRIMÉES
encoton, pourdames

Le Tribume, Sherbrooke, mardi 15 juin 1993

nullité de règlement municipal à Drummondville
Le Club de golf fonde son ac-

tion judiciaire sur les conditions de
fusion de la municipalité de Drum-
mondville-Ouest à Drummondville.
survenue officiellement il y a plus
de 31 ans, le 6 mai 1961.

«Toutes proportionsgardées et
évidemment en plus petit, on pour-
rait presque dire qu'il s’agit d’une
nouvelle affaire Cherbourg». af-

PNY
RAYAes |

firme Me Maurice Laplante, procu-
reur du Club de Golf.

Effectivement. le Club de Golf
soutient dans son action en nullité
qui vient d’être déposée en Cour
upérieure du district de Drum-

mond, que, au moment de la fusion
des deux localités, jamais une men-
tion autre que la taxe foncière gé-
nérale ne pouvait être appliquée

VENEZECONOMISER!

NOTRE RAPPORTQUALITE-PRIX EST LE
MEILLEUR!

COORDONES SOUTIENS-
Giletetbermuda
Gr.:4-6x

LOTDE

pourdames

498
Prix CROTEAU

GILETS
CAMISOLE
pourhommesetdames

298
Prix CROTEAU

SERVIETTES
RAYÉES

98°
Prix CROTEAU

Gr.19x38

BERMUDAS

428
Prix CROTEAU

dans la nouvelle ville fusionnée. En
transformant sa «taxe d’affaires» en
«surtaxe sur les immeubles non ré-
sidentiels», la ville à changé sa codi-
fication pour tenter d'éviter d’appli-
quer son propre, règlement de
fusion (no 489), à l’encontre de son
règlement de taxation (no 2214),
opinentles dirigeants du Club.

Pour eux, le règlement de fu-

GORGE
POURDAMES

498
Prix CROTEAU

298
Prix CROTEAU

SHORTS
DEMARCHE
pourhommes

298
Prix CROTEAU

GRANDES
SERVIETTES
Gr.:27x54

198
Prix CROTEAU

SPÉCIAUX EN VIGUEUR DANS LES MAGASINS CROTEAU SUIVANTS:

SHERBROOKE
VOISIN DU CARREFOURDE L'ESTRIE

316, rue Des Érables

(819) 563-2079

  

Nous réparerons ou remplacerons sansfrais le
pare-brise que nous installons sur votre véhi-

cule s’il subit un bris dû à un risque routier

em®VOTRE PARE-BRISE-

emÀ L’ABRI DES BRIS

(hasard de route).

- MAGOG
GALERIES ORFORD

1700, rue Sherbrooke

(819) 843-0100
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sion, adopté en 1961. ne formule
aucune exception pour les immeu-
bles non résidentiels, tant pour la
taxe foncière généraleque pour les
autres taxes. À leur avis, la Ville n'a
pus respecté les conditions de fu-
sion de 1961 en déposant son rôle
de perception pour 1993. Pour cette
raison, soutiennent les demandeurs.
la Cour Supérieure doit annuler le
règlement 2214 dansce qu'il touche
tous les immeubles non résidentiels
de l’ancienne localité de Drum-
mondville-Ouest.

Le changement de forme de
taxation se traduit par une augmen-
tation substantielle de la taxe que
doitpayer le Club degolf de l’ordre

700 $. Par ailleurs, la Ville a
déjà déposé, en 1992, une requête
en jugement déclaratoire en Cour
Supérieure. pour faire déterminer si

son règlement de fusion est tou-
jours valide et opérant. Cette re-
quête n'a pas encore été entendue.

Pour Me Maurice Laplante,cette
action en justice, initiée par le Club

de Golf. touche environ 120 pro-

riétaires contribuables d'immeu-
les non résidentiels dans l’actuel

quartier ouest dela ville.
Des propriétaires de l’ancien do-

maine Cherbourg, cette fois dans le
quartier sud de la ville (ancien
Drummondville--Sud), avaient ob-
tenu gain de cause contre Drum-
mondville, en soutenant quela ville
fusionnée n'avait pas respecté les
ententes de fusion, survenue celle-
là en 1981 entre Drummondville et
Drummondville-Sud. Cette cause
avait donné lieu à deux retentis-
sants proces en Cour Supérieure ct
à une enquête de la Commission
municipale du Québec.

Il doit quitter le pays après
avoir agressé deux femmes
 

Sherbrooke
 

n étudiant étranger a bénéfi-
U cié d’un sursis de sentence

mais devra quitter le Canada
d'ici à 20 jours pour avoir commis
une agression sexuelle sur deux
femmes dans une maison de cham-
bres pendant la nuit du 2 au 3 dé-
cembre 1991, à Sherbrooke.

Cette condamnation à été impo-
sée hier à Christian Nzogho, âgé de
25 ans et originaire du Gabon. qui
étudiait à l’université locale.

Le juge Gabriel Lassonde de lu
Cour du Québec à ainsi suivi une
recommandation commune de la
procureure Andrée Marchand et du
défenseur Jean Couture.

Le tribunal n'a pas caché que
ces délits encourent habituellement
la détention. mais il a tenu compte
du départ de Nzogho et de l'aban-
don de ses études. Cet individu

devru se présenter jeudi matin à un
agent de l'immigration et est us-
treint à des conditions l'astreignant
à ne pas consommer de boisson al-
coolisée et à ne pas communiquer
avecles plaignantes.

L'enquête a révélé que cet épi-
sode est survenu dans une maison
de chambres pour étudiant alors
que Nzogho avait consommédela -
boisson alcoolisée. Il s’est rendu à
la chambre de la première plai-
gnante. mais elle l'a mis à la porte
parce qu'il était trop entrepre-
nant, Nzogho u ensuite manifesté
l'intention de discuter dans la
chambre de la seconde, qui lui a
aussi demandé de partir à cause de
son comportement inconvenant.

Me Couture avait soumis que cet
épisode constitue un fardeau lourd
pour son client qui à dù s'accommo-
der de la publicité ayant entouré
cette affaire. accepte de partir du
Canada ct devra reprendre ses étu-
des ailleurs.

Collision moto-auto: deux blessés
 

Drummondville (GP)
 

ne violente collision entre une
U moto et une auto à fait deux

blessés, peu avant minuit di-
manche soir, à Drummondville.

Selon la police municipale. la
motocirculait sur le boulevard Le-
mire. direction sud, quand elle a été
impliquée dans un impact avec une
auto qui débouchait de la rue Ju-
nelle et prenait aussi la direction

sud.

Le motocycliste, Danny Hayfield,
âgé de 24 ans et demeurant rue
Bossuet à Lévis, a été sérieusement
blessé et transporté par ambulance
dans un hôpital de Québec, tant
pour se rapprocher de son domicile
que pourfaire traiter ses nombreu-
ses fractures. Quant à la conduc-
trice de l'auto. une résidente de
Drummondville. elle à été traitée à
l'Hôpital Sainte-Croix pour un état
de choc et à pu réintégrer son do-
micile hier matin.

À VOUS:

 

PROPRIETAIRES DE
VOLKSWAGEN
CETTE OFFRE
S’ADRESSE

changementd'huile et vérification en
16 points pour seulement

1%
* Taxes en sus, excepté moteur VR6

SEULEMENT CHEZ
 

S
O
O
S
O
S
O
S
O
0
O
9
9
S
9
S
9
S
9
S
9
S
9
S
O
S
0
O
O
8
O
8
8

al Mont-Orford Auto ) 0
0
6
6
6
6
0
8
9
9
8
9
9
9
9
9
0
8
9
8
8
8
8

 

617, BOUL. BOURQUE, OMERVILLE, (MAGOG), (819) 843-3368

VisiNe
CONTRE
LESRISQUES 7

©

 

T
e
o
=

 

175, Quatre Pins, Sherbrooke

822-2626

372, rue Wellington sud, Sherbrooke

563-8242
SA GARANTIESANSFRAIS
CONTRELESRISQUESROUTIERS!

54679    



| 
Festivalinternationalde musique actuelle

Victo refuse netde parapherle protocole modifié
 

PierreMAILHOT Arthabaska
 

ictoriaville est encore une fois
sur le point de perdrela présen-
tation du prochain Festival in-

ternational de
(FIMAV).

Depuis hier, le conseil municipal
de Victoriaville, qui refuse toujours
de signer l'ententefinancière detrois
ans conclue avec l'organisation. est

musique actuelle

Roux considère que le député Baril
avait le droit d'assister à la rencontre

  
d'aujourd'hui (hier). «Il na pas été
juste un intermédiaire dans ce dos-

sier. Ils'etait aussi engage avec la nu-
nistre des Affaires culturelles à dé-

Lo Tribune, Sheibiooke, mardi 15 juin 1993

bourser
d'immobilisations au

; MONSIEUR JOHNSON
Ù FAUT-IL DÉGRAISSER EN ÉDUCATION?

coût
12000 $ si les demandes

de

AS

30 000$ n'étaient pas acceptées», a-
t-ilconclu.

  

  

le- cependant seul de son camp dans
et cette guérilla avec les dirigeants du
IS¢ Festival.

_ Joint à ses bureaux, le maire Ca-
miré est tout simplement demeuré
imperturbable faceàla décision prise
en matinée par les maires Pierre

4 Roux et Michel Desfossés, d'Artha-
baska et de Sainte-Victoire d'Artha-

 

Au Danemark: 1 ministre

50 fonctionnaires
  2 ministres

9 sous-ministres
49 directeurs
11 directeurs régionaux
2 300 commissaires d’école
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90 000 professeurs
pour 1 500 000 élèves

Au Québec:

    
   

 

 
     

 

180 000 professeurs
pour 1 500 000 élèves
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Le taux de décrochage: 40%

JeSyndicat de l'enseignement del'Estrie

député d'Arthabaska. Jacques Baril.gasdartshcgrd OFFRE SPECIALE POUR UN TEMPS LIMITE—
saire et de négociateur dans ce chaud

=; Transmission automatique
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a - Michel Levasseur

baska et du président Claude La-
: pointeduFIMAV.

d . Ces trois personnes ont en moins
de cing minutes signé un nouveauli-
bellé de l'article 7 du protocole d’en-
tente sous les yeux approbateurs du

 

 

 

 

maintien de l'événement à Victoria-
ville, alors qu'il était souvent ques-
tion d'un déménagement vers Sher-
brooke.

: «On m'a fait parvenir par téléco-
pieur ce nouveaulibellé et je leur ai

’ dit que je ne signerais pas cela». a dé-
claré le maire Camiré. «Nous avions

: décidé ta semaine dernière en assem-
blée du conseil d’avoir une rencontre
avec les villes impliquées et fes diri-

{ geants du FIMAV pourrégler l'arti-
| cle 7 du protocole d'entente et ce,

“hors de la présence du député Baril.
Ce dernier était présent aujourd’hui
(hier) à cette rencontre avec les mai-
res des autres municipalités ct c'est
pourcette raison que je n'ai pas parti-
cipé à cette réunion demandée parles
membres du FIMAV», a-t-il ajouté.

«Je pense que la Ville à fait son
bout de chemin dans ce dossier-là et

| nous sommes maintenant au bout du
chemin. Et là, il fallait une fin. Les
gens du FIMAV n'ont juste qu'à

| transférer leur festival dans une autre
; Ville». a-t-il mentionné sur un ton

| ferme.

 

 

 

Impossibilité
«Sans la signature du maire Ca-

j  Miré, nous Ne Voyons pas comment
“nous pourrions tenir notre festival à
+ Victoriaville», à indiqué lc président
© Lapointe du FIMAV. «Nous devrons

réanalyser le dossier pourtrouver un
autresite», a-t-ilajouté.

Le directeur artistique Michel
Levasseur s’est fait un peu plus cin-
glant en disant: «S'il n’y à plus de fes-
tival à Victoriaville. c'est clair que
cela est la faute à M. Camiré et à son
conseil», a-t-il affirmé. «Il est impos-
sible de rester ici. Etallcrailleurs sera
un peu plus difficile parce que les
contacts ont été coupés en mars der-
nier lors de l'entente verbale», a-t-it
ajouté.

Levasseur, quis'envole pour l'Ita-
tie la semaine prochaine pour assister
à deux festivals de musique souligne
toutefois que le FIMAV ne mourra
pas pour autant. «Ccla retardera pos-
siblement l'échéancier prévu. L'évé-
nement pourrait avoir lieu à l'au-
tomne 1994 plutôt qu'au printemps
1994», a-t-il évoqué.
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Désolé
Le maire Pierre Roux était fort

désolé de la tournure des événements
et déplorait le geste du maire Camtre.
«Cela fait plus d’un an que nous par-
lons de regroupement pour conser-
ver ce que l’on a. Le gouvernement
vient de nous donner son accord ilyà
quelques jours à peine et il y à déjà
une séparation», a-t-il souligné. M.

garanties de l'industrie (5 ans/100 000 km) cassette € Suspension indépendante aux 4 roues * L'une des

® Assistance routière 24 heures meilleures garanties de l’industrie (5 ans/100 000 km)
® Assistance routière 24 heures     
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Editorial
Que nous réserve
Kim Campbell?

 

Roch BILODEAU

 

ulendemain de sa victoire quia couronnéunelutte beaucoup plus vive que prévu.
ilestnormalque Kim Campbells’emploie avant toutà assurer l’unité de sa forma-
tion. Mais voilà. Mme Campbell n’est passeulement le nouveau leader des cons-

ervateurs: dans quelquesjours, elle gouverneratous les Canadiens. Ce quisignifie que
les préoccupations partisanes devronttrès rapidements’effacer derrière les priorités
nationales. Oui, caraufond, pourl'ensemble des citoyens, le sort du PC est secondaire;
ce qui importe d’abord,c’est la gestion du pays, et donc ce que la nouvelle première
ministre nous réserve.

Le hic, c’est qu'on ne connaît pas grand-chose des projets de Mme Campbell. Surles
deuxsujets qui préoccupentle plus les Canadiens,le déficit et l’économie,elle est
demeurée jusqu'au boutextrémement vague et évasive.

Biensûr, Kim Campbells'estengagée à produire un budget équilibré, doncsans aucun
déficit, dès 1998. Mais ce très ambitieux objectifrepose sur des généralités-compresser
les dépenses. diminuerlataille du Cabinet, coopéreravecles provinces pour éliminer
les dédoublements -. ce quiéquivautenfait à des voeux pieux.

Mme Campbell fut encore moins précise surses projets économiques. Elle dit vouloir
associer des pays du Pacifique à l'accord dulibre-échange et adopter un programmede
stimulation pourles régions. Maiselle n'a rien proposé de vraiment concret pour mieux
@mortirle choc delarestructuration industrielle ni pouraméliorerla productivité réelle
des industries canadiennes.
save
tome

“Foutcelaestinquiétant. Avec unendettemmentaccablant, une économie dangereuse-
‘mentaffaiblie etun chômage structurel d’une ampleurépouvantable,les Canadiens ne
peuvent sûrement passe payer le luxe de l'improvisation politique. Or, c'est bien cela
quelaisse craindre le programme remarquablementflou de Mme Campbell.

Kim Campbell a promis de renouvelerla politique canadienne. Elle a peut-être le
talent poury parvenir, mais ce n'est certainementpasla course au leadership qui nous
l'a démontré. La résolution de nos problèmesfinanciers etéconomiquesexigera des
efforts douloureux de toute la population. Une aspirante au poste de premier ministre

  
D'APRÈSLA CAMPAGNE £T LES SONDAGES,
LES DÉLÉGUÉS ONT MAL CHOISI .7

 

LaTribune Jean-Guy Dubuc, Président et Editeur

Jacques Pronovost, |Redocteur en chef

Roch Bilodeau, Editorioliste en chef adjoint
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TRIBUNELIBRE |

Un grand Canadien
M. Jean Charest,
député de Sherbrooke
etministredel'Environnement

P ermettez-moi quelques lignes
pour vous transmettre toute
mon admiration pourvotre per-

formance lors’du récent congrès du
Particonservateur 1993tenuenfin de
semaine à Ottawa.

Votre sincérité ct votre très
grande intégrité sauront me rallier à

 
votre décision lors des prochaines
élections. J'ai appris au cours des
trois derniers mois à Mieux VOUs con-
naître et vous apprécier. Notre Ca-
nada a plus que jamais besoin de vous
etj'espére que vous poursuivrez votre
engagement pour le bénéfice des Ca-
nadiens et Canadiennes qui ont une
confiance plus que jumais nébranla-
bleenvers vous.

Je suis de tout coeur avec vous et

4
4

n
e

CE
S
E
A
L
s
d
R

US
AU

GR
CA

AR
TS

io
g
n

e
a

df
as
s

r
E

gnité avez su me faire espérer des
jours meilleurs avec vous dans un
paysuni.

Acceptez Jean, mes salutations et
demeure tel que tues: un grand Cana-
dien qui fait fierté d'être Canadien et
Sherbrookois.

Richard Tremblay, F.St.J.
Sherbrookoiset Canadien

Métro-Police
devaiten parleren détails, avec franchise et sincérité. Or, nous avons plutôt eu droit à
indemi-silence qui s'apparente beaucoup plus à un opportunisme bien familier qu’à
juelque forme de renouveau.

Nous verrons bientôt quelle est la véritable Kim Campbell. Espérons queles conserva-
teurs n'ont pascommis une trop grave erreur: leurchefest aussi notre premier ministre.

Michele votre épouse qui dansla di-

 

 

NDLR: La Tribune publie gratuitement les
opinions des lecteurs. Les sujets d'intérét local
ou régional ont la priorité, et nous ne nous en-
gageons pas à publier toutes les lettres reçues.
Les lettres doivent être courtes et nous nous
réservons le droit de les abréger. Chaquelettre
doit être signée et comporter l’adresse complè-

te de l’auteur avec son numéro de téléphone.
Ces renseignements restent confidentiels,
seuls les noms de l'auteur et de la ville d'ori-
gine apparautront dans le journal. Les lettres
anonymes comme les lettres injurieuses ne se-
ront pas publiées.

Le rédacteur en chef   
 

 

Sacrifiée sur l'autel

Jacques PRONOVOST

àunchoix detransition, de passage entre unétatetun
autre.entre deuxépoques dontil faut bien marquerla

différence. Or. un processus de changement s'accompagne
partois de douloureuxsacrifices. de période de flottementet
d'incertitude.

| e choix des Conservateurs à Ottawa dimanche ressemble

La sélection de Mme Campbell la direction du Parti conser-
vateur ades airs de déjà-vu àce chapitre. Elle pourrait bien
être celle que l'onsacrifierasurl'autelde latransition. Succé-
deräa Brian Mulroney ausein du PC n’est pas une mince tâche.
Pas parce qu'il fut un grand Premier ministre mais parce qu’il
futun rassembleur pourle partisur lequel il avait la main
haute. I fautse rappelerque M. Mulroneyasortice partides
limbes danslesquelles il végétait depuis 1963, après la courte
époque Diefenbaker.

Celui-cin'avait d'ailleursété lui-même qu'unintermède dans
le règne libéral de Mackenzie King, Louis Saint-Laurent, Les-

ter B. Pearsonet Pierre Trudeau. Exception faite de Richard
Bennett (1930-1935). les libéraux avaient aussi occupé le pou-

voirles dix années précédentes. Avant l’arrivée de Mulroney,

seul Joe Clark avait pu leur faire mordre la poussière. pour
unescule année.

M. Mulroneyleuradonné neufannées de pouvoir. Sonsuc-
cesseur devrait faire face aux comparaisons les plus dures avec
ce «chef» à latradition de vainqueur. Ilui faudra donc gagner.
A défaut de quoi il devra pouvoir éviter les comparaisonsdé-
vastatrices pour l'unité d'un parti. John Turnern’ajamais pu
récllementsuccéder à Pierre E. Trudeau. Kim Campbell ap-
paraîtace chapitre plusdifficile à atteindre que ne l’aurait été
un Jean Charest de lacontinuité. En choisissant la députée de
Vancouver, lc Partiatenté d'éloigner ces éléments de compa-
raison. On n'opposerapasle leadership d’une première

de la transition?
femmea la tête du parti aux méthodes connues du monde
chauvin des hommespolitiques. Mme Campbell a bien pris
soin d’ailleurs d’annoncerles couleurs: «je veuxapporterune
façon nouvelle de faire de la politique». Elle n'est pas non plus
du Québec,évitant un autre parallèle tropdirectentre Brian
etelle. Plusjeune et de type intellectuel.elle présentera aussi
unprofil différent.

Cela peut fonctionner. Les Conservateurs devront se croiser
les doigtsen espérant avoir fait un bon pari. Mais la tentative
peut aussi avorter. Or, Mme Campbell pourrait ne pasrésister
très longtemps à la déception desestroupessiclle perdla
prochaineélection. Sa prestation commechefde l’Opposition
devraalorsêtre extraordinaire, bien plus agressive que ce
qu'elle adémontréen campagne; sinonelle perdravite l’appui
de ses députés. amers dans l’opposition et ne rêvant que du
retourau pouvoir. Elle n’aurait pascomme Audrey McLau-
ghlin le privilège de pouvoir diriger dans l'Opposition un
groupe conscient quec’est làsa position pourencore quelques
longues années.

Ausurplus, sa performance serait déterminante sursa longé-
vité politique. Trop faible en opposition, elle pourrait ne pas
avoir la chance qu’aeue John Turnerde perdre deux élections
successives. Surtout avec un Jean Charest populaire en ré-
serve de la République.

Le renouvellement .
Le Parti conscrvateurest par ailleurs en profonde mutation. A
laveille d’une nouvelle élection, plusieurs ministresseniors,
comptant parmiles plusinfluents, quittent le bateau. Brian
Mulroney, Joe Clark, Dan Mazankowski, Benoit Bouchard,

Bill McKnight, Barbara McDougall, Otto Jelinek. Le PCne
s’est pasencore renouvelé de façon évidente. Seul Pierre H.
Vincent, 38 ans, a accédé au Cabinetlors de la dernière res-
tructuration. Jean Charest apparaît encore comme un des
rares éléments d'avenirconnu. Latransition entre l'époque

des dix dernières années,celle où Roch Lasalle n’était plus le
seul représentant québécois d'un Parti conservateur plus sou-
vent dans l'opposition qu'àasontour,etle renouveau d’un
partientransformationsera difficile.

Kim Campbelletsa nouvelle équipe devrontaussi composer
avec une dynamiquepolitique canadienne de plus en plus
complexe, une dynamique de régionalismes exacerbés parles
multiples ctinterminables querelles constitutionnelles. Gou-
vernement sortant, il sera taxé despires maux auxquelsontété
confrontés les Canadiens depuis quelques années. Onvoit
avec quelle situation la nouvelle «cheffe » conservatrice devra
composer. A-t-on choisi d'envoyer Jeanne d’Arcaubûcher?

Jean Charest

Encesens, Jean Charest pourrait avoirété exempté dusacri-
fice et placé en réserve pourles coups durs, Exactement
commeilsemble l'avoirété dans la dernière campagne au
point d’être devenuplus qu'une alternative valable à une Kim =:
Campbellcontre-performante;ce quiafaillijoucrunvilain =.
tourà l’establishment du partiayant choisi à l'avancela suppli-
cice.

-
a

Cen’est toutefois passisimple que celay paraît. Aujourd'hui,
Jean Charestse présente comme un sauveur possible pour un !
partiquiiraitäladébandade. Heureuse bouée de sauvetage
pourles militants. Mais hypothèse et présomption pourle
principalintéressé. [cicommeailleurs, «untiens vaut mieux
que deux tu l’auras». Rien n'assure Jean Charest qu’ilsera
encore l’hommede lasituation àla prochaine occasion. S’ila
sus’imposer contre le choix dicté parses collègues conserva-
teurs dans cette campagne aupoint de manquer laligne d’arri-
véc de quelquespieds, unautre pourrait aussi être la pro-
chaine tortue d’une nouvelle campagne. Rien n'assure
vraiment Jean Charest qu'ilenserait d’ailleurs le nouveau
lièvre. Toutestaffaire de parisurunavenirinconnu. :
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 AS Lo Tribune, Sherbrooke, mardi 15 juin 1993

Projet de temple boudhiste à Lac-Méganticabandonné
[] La visite prochaine d'investisseurs chinois pourrait entraîner des investissements réels dans la région du Granit
 

Denis DUFRESNE Lac-Mégantic
 

ticoise en Chine se traduira parla
visite au cours des prochains

mois d'investisseurs chinoiset de pos-
sibles ententes de partenariat avec
des entreprises de la région du Gra-
nit, mais il est difficile pour le mo-
ment de parler de montants d'inves-
tissementsou de projetsconcrets.

L ce séjour d’une délégation mégan-

«Absolument pas, c’est préma-
ture. comme l'était l'annonce d'un

temple bouddhiste», déclare le maire
de Luc-Mégantic, Jean Lessard, ren-
tré depuis quelques Jou de ce
voyage dans la région de Zhenjiang.
aunord-ouest de Shanghai, et Pékin.

Quant aux retombées économi-
ques de ce périple de deux semaines,
M. Lessard mentionne que «seul
l'avenir le dira, ça doit se faire entre
lesentrepreneurs».

«Lesannoncesserontfaites au fur
ct à mesure que ça se Concrétisera»,
ajoute le maire de Lac-Mégantic, qui
4 participé à ce voyage d’affaires avec

le président de lu Corporationde dé-
ve cppement de la région de Mégan-
tic, Gilles Pansera. Tous deux étaient
accompagnésde leurs épouses.

Unedizainede projets

La Ville etla Corporation avaient
débloqué chacune 6000 $ pour ce
voyage de prospection.

Le maire Lessard renvoie à un
communiqué de presse émis hier par
la Ville de Lac-Mégantic pour obte-
nir plus d'informations sur les résul-
tatsde ce périple de deux semaines.

Projetd'immeuble de29logements angle QuébecetProspect

«Plus rien ne peut nous arrêter» (un
 

Sherbrooke (DD)
 

immeuble de 29 logements. à
l'angle des rues Québec et Pros-

pect, dans le Vieux-Nord, et. cons-
èquemment, la démolition de ta de-
meure qui se trouve actuellement sur
le terrain, vont vraisemblablement
débuter au cours des prochaines sc-

L es travaux de construction d'un
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maines.

C'est ce qu’indique l’un des pro-
moteurs de ce projet de 1,6 à 1,8 mil-
lions $, Fabrice Barré.

«Au momentoùonparle,onva de
l'avantavecle projet», dit-il.

Ententeavecleslocataires
Non seulementla Ville de Sher-

brooke a-t-elle émis les permis néces-
saires, Mais les promoteurs ontsigné
une entente avec les locataires de la
vieille Maison appelée à être démolie,
de sorte queplusrien ne s'opposelé-
galementà ce quele projet d'immeu-
ble de troisétagesse concrétise.

«Ca va se faire, plus rien ne peut
nousarréter» ajoute M. Barré.

Le conseil municipal à émis le
mois dernier un permis de construe-
tion et de démolition. à la suite d'un

verdict du juge Thomus Toth. de la
Coursupéricure, qui invalidait l'arti-
cle de l'ancien règlement de zonage
invoqué par la Ville de Sherbrooke
pourbloquerle projet.

Le juge a également statué que
l'actuel règlement de zonage. qui hi
mite àtrois le nombre de logements
par immeuble dans cette zone patri-
moniale, ne peut être utilisé par la
Ville puisque la demande de permis
remonte au début de 1991. alors que
l'ancien règlement était encore en vi-
gueur.

Du teur côte. les citoyens opposés
au projet font circuler dans différents
commerces de la ville une pétition
dont le nombre de signaturesfrôle les
2000 noms. indique leur porte-parole
Denis Poirier.

 

réinscris sur une liste d'admissibilité.

Le Secretaire de la Societe
Me Jean-Luc Lesage, avocat

Societe
1 Habitatior
1. Quebec 

Avis aux ménages qui ont quitté un logement HLM
entre février 1990 et février 1991

La Societe g habitation du Quebec avise les menages qui ont quitte un logement a loyer
modique entre fevrier 1990 et février 1991. à cause de l'augmentation de loyer occasionnée
par l'adoption du Réglementsur les conditions de location des logements à loyer modique du
4 fevrier 1990, qu'en vertu des modifications apportées au Reglement sur l'attribution des
logements a loyer modique entré en vigueur le 21 mai 1993. Ils peuvent demander d'être

Cette demande peut être faite aupres de l'office municipal d'habitation de la munricipalite ou
ils habitent actuellement ou de l'office municipal d'habitation de la municipalité qu'ils ont quit:
tée. Mais a un seul endroit. Ces demandes seront considèrees parm: les demandes prioritai-
res de ‘office municipal d'habitation concerné

De plus. sil arrivait qu'un menage n'ait pas eté rembourse de la difference entre le loyer
paye en vertu du reglement du 4 février 1990 et le loyer qui aurait dù être payé si l'ancien
reglement etait demeuré en vigueur. il peut présenter une demandeà cette fin à l'office muni
cipal d'habitation de la municipalité dontil était résident

Les menages qui désirent se prevaloir de ces dispositions sont pries de communiquer rapi
dement avec l'office municipal d'habitation concerné

uébec z=  
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Le document d'une page et demie
souligne notamment que «parmi une
dizaine de projets qui ont été retenus,
d'ici l'automne,les organismesde dé-
veloppement régional, avec le sup-
port desdifférents paliers gouverne-
mentaux, vont procéder à des
analyses de pré-faisabilité ».

Unetrentaine de lettres d'inten-
tion avaient été adressées au maire
Lessard parles autorités chinoises de
larégion de Zhenjiang.

«Au cours de ce périple, la déléga-
lion a rencontré plusieurs groupes
d'investisseurs intéressés à réaliser

promoteur)
Ceux-ci estime que la construc-

tion d’un immeuble de 29 logements
en pleine zone patrimoniale porte-
rait atteinte à leur qualité de vie en
plus de briser l'harmonie architectu-
rule dusecteur.

Quant aux pourparlers entre les
promoteurset la Ville, «les élus n'ont
reçu aucun rapport à date», men-
tionne le vice-président du comité
exécutif de la Ville, Bernard Tan-
guay.

Gaston Leroux
représentera le
Bloc dans
Richmond-Wolfe

Sherbrooke (FG)

 

 

de développement touristi-
que de la région sherbroo-

koise, Gaston Leroux. qui représen-
tera le Bloc québécois dans
Richmond-Wolfe lors du prochain
scrutin fédéral.

Celui-ci a obtenu la majorité des
appuis à l'occasion de l'assemblée
d’investiture qui réunissait environ
350 personnes,hier soir. M a été pre-
féré au président démissionnaire de
l'organisation du Bloc, Serge Bois-
sonnault. mais les résultats n'ont pu
être connus en vertu d'une entente
entre lesdeuxcandidats.

«Nous ne partons pas divisés. Ilya
cu ralliement. Notre objectif, c'est de
travailler ensemble en vue de gagner
les élections», a commenté M. Le-
roux, donnantl'assurance que le tout
seramisen oeuvre pour ravir le comté
de Richmond-Woife. «Et c'est un
comté prenable, quand on analyse
par exemple que le non l'a emporté
au dernier référendum. que les muni-
cipalités de Deauville. Saint-Elie
d'Orford et de Rock Forest ont
donné une majorité au PO àla der-
nière élection provinciale, que l’on y
retrouve un comté provincial pe-
quiste, Johnson». à résume M. le-
roux, également conseiller municipal
a  Saint-François-Xavier-de-
Brompton et qui entend faire une
compagne électorale à temps plein
d'ici le scrutin fédéral qui devrait
avoirlieuau début de l'automne.

CJ cstiex-présidentde laSocicté

des projets en joint venture» (parte-
nariat) avec desgens de la région de
Lac-Mégantic. Ce contac} direct a
crmis de déterminer les premières

bases d’un jumelage avec la ville de
Zhenjiang et de s'entendre sur un ca-
lendrier de rencontres au Québec qui
s’échelonnera jusqu'à l'automne
1993 afin d'approfondir les projets
qui ontété priorisés», indiquele com-
muniqué.

On y annonce par ailleurs que le
projet de temple bouddhiste à Lac-
Mégantic est abandonné «après ana-
lvse et discussion avec les interve-

nants chinois et compte tenu du con-
texte local», sans plus.

«Par contre, il est apparu très op-
portun dans le cadre de I'établisse-
ment d'un projet récréo-touristique
d'inspiration asiatique d'intégrer un
volet culturel permettantla diffusion
de laculture chinoise», lit-on.

«La délégation confirme le sérieux
de la démarche qui à été entamée et
les autorités gouvernementales chi-
noises vont également faire tousles
efforts pour aboutir à des résultats
concrets au cours des prochains
mois», indique le communiqué.
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versuire de fondation,l'Année
des métiers d'art des Améri-

ques qui est célébrée en 1993 à tra-
vers le Canada, les Etats-Unis et
l'Amérique du sud constituera,

( oïncidant avec son 20e anni-

  
Réjane McDonald,présidente de la
Corporation des métiers d'art du Qué-
becen Estrie
pour la Corporation des métiers
d'art du Québec en Estrie, l'oceu-
sion de nombreuses initiatives cl
manifestations qui contribueront à
mettre en valeur les réalisations de
ses membres et à encouragerle dé-
veloppement des habiletés et de la
Créativité.

À commencer par la publication
d'un Répertoire des créateurs-con-
cepteurs en métiers d'art de l’Estrie
qui inventorie une cinquantaine de
créateurs en métiers d'art, sur les
quelque 65 membresde la Corpora-
tion.

Présenté hier àla presse.au cours
d'une conférence destinée à souli-
gner le 20e anniversaire de l'orga-
nisme estrien. ce répertoire se veut
un instrument d'information des-
tiné à faire connaître davantage les
créateurs-concepteurs en métiers
d'art de la région auprès de la
grande populationestrienne.

Onade plus profité de l'occasion
pour tracer unhistorique de la Cor-
poration, qui au départ en 1973,
portait le nom de «Association des
métiers d'art des Cantons de l'Est»,
ct pour faire part des différentes
manifestations qui ponctueront
l'année de l'organisme estrien.

D'ailleurs Claude Lafleur qui, en
organisant avec deux collègues en
1965 un salon d'artisans du Québec
au Centre culturel de l'Université
de Sherbrooke. acontribué à la mise sur pied du premier Salon en Estrie

Les métiers d'art
accentuent leur visibilité

et, par voie de conséquence, à la
fondation en 1973 de l'Association
des métiers d’art des Cantons de
l'Est, était sur place poursouligner
l'événementet rappeler le rôle Joué
par le Centre culturel dans l'exis-
tence de l’organisme.

Et. depuis sa fondation par vingt
membres jusqu’en 1992, alors que
l'on mettait sur pied le Grand Prix
des métiers d'art. la Corporation des
métiers d’art a connu des années
florissanteset des annéesplusdiffi-
ciles liées à la situation économique
mais s'est enrichie de toutes ces ex-
périences et «est poussée aujour-
d’hui par un vent de dynamisme», à
indiqué la porte-parole Sylvie
Proulx.

«Elle veut poursuivre sa mission
de soutien envers l'artisan dans sa
formation et son perfectionne-
ment. La Corporation des métiers
d'art existe pour briser l'isolement
des créateurs-concepteurs et trou-
ver des solutions aux développe-
ments des marchés,àla visibilité des
produits et à la réponse aux besoins
sans cesse croissants en matière
d'information.»

Nombreuses manifestations
D'ailleurs, pour y arriver. elle

s'est prétée depuis le début de I'an-
née à plusieursinitiatives et partici-
pera, d'ici décembre, à une multi-
tude d'événements dont une
exposition organisée par le Musée
des Beaux-Aris de Sherbrooke ac-
tuellement en cours et mettant en
vedette les deux artisans ébénistes
Lucie Larkinet Jean Allard.
Deux artisanes de la Corporation

présenteront leurs oeuvres tout
l'été, au Centre d'arts Orford. et la
participation d'un certain nombre
de membres de la Corporation est
prévue àla Fête du lac des Nation au
cours de l'été.
Une journée porte ouverte des

créateurs-concepteurs est prévue
enseptembre et une exposition per-
manente d'oeuvres des métiers
d'art prendra place au Théâtre Gra-
nada àpartir du mois de septembre.

Le Musée Uplands de Lennox-
ville présentera une exposition
d'oeuvres de bois en octobre ct une
nouvelle édition du Salon des mé-
tiers d'art et une du Grand prix des
métiers d'art seront organisées en
novembre.

Cette visibilité grandissante.
pour ses membres, de la Corpora-
tion des métiers d'art. veut rappeler
àtous que celui-ci est un organisme
culturel et communautaire à part
entière et qu'il contribue au déve-
loppement culturel et économique
de larégion.   

UNE OFFRE
D'INTRODUCTION
TRÈS

4 semaines:
pour seulement

9 par semaine

© Perte de poids rapide, sécuritaire et efficace
© Aliments délicieux et équilibrés
© Soutien personnalisé en nutrition et modification

du comportement
© Aucune calorie à compter

cliniques minceur
 

*Frais de programmede 14,958 payable au moment de l'achat.
Dans les centres participants

31, 10e Avenue Nord, Sherbrooke
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Lisa Johnson
chonte de Nutri / Système

a perdu If livrent

es aliments Nutri/Syatème sont en sus Offre d'une durée hmitée

564-0878 or 
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